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liones, il a la gourme, la morve et
deux ecarts. Il tasso dans le part, il
lève la dix-septième lettre de l'alpha-
bet, il se taille, il bronehe et il est
rétif comme un guabe. Comment le
nomise-tu ?

-Le gouvernement local.
-Et tu ne peux pas le gouverner ?
-Non, excepté lorsqu'il s'agit de

le conduire dans de gras paturages.
Comment s'appelle le tien ?

-Le secrétariat d'état-
-Des tas de quoi ?
--- Des icas ju'à voir.
-A-t-il un gros train T
-Oui, un gros train de derrière.
-A-t-il la risée ?
-Oui, la risée du public.
-Comment qu'tu changes ?
-Ecoute, j'vas dire comme on dit,

j'en parlerai à ma femme. Tiens, si
tu veux nie donner le crédit foncier
et le reste de l'cmprunt de quatre mil-
lions avec les profits du chemin de fer
du nord...

--Pas d'alaires ! c'est toi qui va
me donner du retour. Si tu veux me
barrer tout l'argent que tu n'as pas
dépensé pour les élections, ça y est.

-Mais ta blèche est visguée, tu l'a
menée trop vite, elle est parée à en-
graisser, et bonne sculoment à man-
ger l'avoine à Jean-Baptiste.

- Toi tu pesais trop pour le tien,
il est tout esquinté, il est paré à mai.
grir.

-Mets-tu trente sous de retour ?
Non, je paye la traite.
-Ça y est; seulement, avec ces

chevaux-là, nous ne pouvons pas re-
tourner où nous les avons pris, on
nous arrêterait. Fiche ton camp à Ot-
tawa et moi j'vais à Québec.

Et ils s'éloignèrent en trottinant.

DEUX DÉPARTEMENTS BIEN REPRÉ.

SENTÉS.

Tout récemmeut le représentant de
l'un des principaux journaux d'Otta-
wa, travcrsait les édifices du parle-
ment, lorsqu'il recueillit des rensei-
gnements pleins d'actualités. Comme
il parlait à M. A. J. Cambie, commis
en chef du département de l'Agricul-
turc, ce monsieur répondit comme
suit à une certaine question : "Je me
suis servi de l'huile de St Jacob dans
ma famille et j'ai constaté que c'était
vraiment un excellent article. C'est
précisément le remède qu'il faut pour
faire disparaître la douleur, et il opè-
re d'une façon agréable et calmante
qui le rend très-précieux. Je consi-
dère que c'est un grand remède." Le
journaliste s'étant adressé à M• Sher-
wood, du département de la milice,
ce monsieur répondit comme suit à la
question ordinaire . J'ai trouvé en
l'huile de Et Jacob un grand remède,
un remède vraiment splendide pour
le rhumatisme. Je l'ai recommandé
à un très grand nombre. Lorsque
j'ai commençai à l'employer, je n'y
attachais pas beaucoup de confiance,
miais maintenant ma confiance ne
pourrait être ébranlée. Je considère
qu'il est de beaucoup le meilleur re-
mède que j'ai jamais essayé.

EA n wagon, un voyageur après
avoir prié les autres do ne pas fumer
allume un cigare. Tout le comparti-
ment se révolte :

-C'est bien simple, s'écrie le voy-
gur, je ne poux supporter que msa
'umée.

C'est Paul de St Victor qui écri-
vait à un peintre do ses amis:

a Espèce d'ours,viens diner demain
... On te donnera la nourriture à six
heures, un instant plus têt qu'au jar-
dia des plantes 4»

DE UX-MAQUIGNONS.

Mousseau.-Ta blèche est vieille. Combien me donnes-tu de retour ?
Chapleau.-Le tien a le soup/le. Combien demandes-tu ?
Mousseau.-Quatre millions.
Cha pleeu.-Pas d'affaires.
Mousseau.-Mets-tu trente sous ?
Cnapleau.-Non mais je paierai la traite à à la petite bière.

LES ECHOS.

je rê-v-ais so - li - tai - re, En creu-sant un fos - sé, Pour é - gout - ter la

ter - r D'un muaitre in- té - res - sé. Je mau- dis-sais ma dé- che, Et je m'e dis tout

haut : De fla-ner qui l'emp-chle, Dé- pè-che, répond soudain l'é- cho, Répond soudain l'é - cho.

Je rêvais, solitaire,
En creusant un fossé,
Pour égoutter la terre
D'un maître intéressé.
Je maudissais ma dèche,
Et je me dis tout haut:
De flâner qui m'empêche ?

Dépêche !
Répond soudain l'écho. (bis)
Un jour, j'avais pour tâche
De bêcher le jardin,
Je tordais ma moustache
Comme un vrai muscadin.
" La patronne est revêche,
Dis-je, mais il me faut
Charmer cette pimbêche.

-Bêche !
Répond soudain l'écho. (his)

J'adore une brunette
Qui se moque de moi.
Elle voit ma binette
Sans trouble, sans émoi.
" Son amour me consume,
Dis-je à Madame Enault,
Vite, qu'on me parfume"

-Fume!
Répoul soudain l'écho. (bis)
Il lui faut le remède,
Parfum belge ou chinois,
Car je la trouve tiéde,
Malgré son frais minois.
J'entreprendrais la tâche
De lui frotter le dos,
Mais je crains la cravache 1

-Vache
Répondent les échos.

Je n'ose pas lui dire
Ce que mon cour ressent,
Je ne saurais l'écrire
En un style décent,
Je crains, lorsqu'elle est seule,
De lui dire: Il fait chaud,
Car elle est si begueule...

-Gueule !
Répond soudain l'écho. (bis
Aimer sans qu'on vous aime,
C'est bien triste, ma foi I
Mon ardeur est extrême,
Mais il faut rester coi.
Je cherche dans ma tête
Un remède à mes maux,
A la fin, ça m'embête.

-Bête !
Répètent les échos. (is)

C'est que mon inhumaine
Se rit de mes langueurs.
En vain je la promène,
Je ruine mes tailleurs.
Il me faudrait un ange
Qui, pour un bon magot,
Prit mon cSur en échange.

-Change,
Répond soudain l'écho. (bis)

Dans les lieux solitaires,
Vu l'état où je suis,
Je songe à mes affaires,
Et souvent je me dis:
La position se corse,
J'en ai plus que plein l'dos.
Il faut que je m'efforce...

-- Force !
Répètent les échos. (bis)

POUR RHUMATISME,
La Névralgie. Sciatique. Lumbago, lu

.l dc Reins, Douleurs de l'Estotune.
la Goutte, l'Esquinancie. Inlamnation
li Gosier, Enflures et Foulures, Erû-

:ures. Echnudements, Douleurs généralu
-lut Corps, et pour le Mal de Dents,
:lTreilles, pour Pieds et Oreilles Glacés,
t pour toutes autres Douleurs et Maux.

Aucune préparation sur la terre est
égale S li t. Jacob comme remède
e-xit-rne sain, certain, simple et hon
marché. L'essai coûte peu, seulement
la petite somme de 50 cents, et tou
ceux Ostffrahnts de douleurs peuveni
-ivnir une preuve positif du m6rite qui

et'lte mu-édecine réclame.
Les directions sont publiées dans onz

langues différentes.
Vendue Par Tous Les Drognistes Et Commer.

cants De Medecines.
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Le Composé Végétal de Lydia
E. Pinkham.

Guérison certaine de toutes les fti-
blesses de lr fenime, y compris Leu-
chorrce, menstruation irrégulière
et dauloureuses, Inflamations et
Ulcération de la matrice, Epanche-
meuts, prolapsus utéri, etc.

e.AFdable goût, efficace immédiat dans sesfets. 1 est d'un grand secours pendant la gros-
%esse, soulage les duuleurs du travail aux périodes
rd uhères.

Lmesmëdecins sn font usage et le prescrivent o.

n5.Pour toutes faiblesses génératives. n ne le
cède laucun réméde connu et our toutes maladies
de, poumons Il est le plus gran remède du monde.

îs.Lesm ialadies des r.gnons chez l'un ou l'autre
vexe sont grandement sou aées par son usage.

Lu t*mac svuva nU SAsG nu Lvnîa E.
PNKà Cxtirpera tout vertiges des humeurs du
vang, c donnera en mnme temps de la force au
vystème. ses résultats sont aussi merveilleux que
ceux du compose.it..Lc Composé Végétal et le Purificateur du
Sang sont préparés aux Nos. u33 et :35 western
Aveue. Lynn. sass. prix de chaque: $i. Six
sacons pour . Envoyé par la ma e sous forme
de filules ou jleoeulges, sur réception du prix.
Li, botte pour chaque. lern Pinkham répond
volontiers a toutes lettres d'informations. Envoyer
un timbre de 3cts pour un pamphlet. Nomme. Lu
Moxm.

L I.ES ,POUR In Forn ns LYDrA E.
P nAx guérhiaset Constipation, Constitution
bilieuse et engourdissement da foie.
en le dans toutes les phar sacies.


